
LA REVUE POPULAIRE Montréal, mai 1924

de la portée de cette force de gravita­
tion, laquelle ne s’exerce que jusqu’à 
cent milles de la tere... Et alors, grâ­
ce à un moteur spécialement organisé 
à cette fin, la fusée voyagera dans l’es­
pace éthéré jusqu’à ce qu’elle attei­
gne la lune.

Il n’est pas besoin de tracer la tra­
jectoire du projectile à une ligne 
près; la lune possède aussi sa force 
attractive et quand la fusée entrera 
dans la zone de cette attraction, elle 
sera tirée vers la lune.

La torpille explosera à la surface 
de cette planète et sera réduite en 
miettes. Mais un dispositif quelconque 
permettrait aux voyageurs d’atterrir 
(si l’on peut dire!) sans danger. Ce 
détail est encore un secret que garde 
le professeur Goddard.

Au départ, le projectile filera à sept, 
milles à la seconde. Après un voyage 
de deux jours, à une vitesse de 5,000 
milles à l’heure, il arrivera à desti­
nation.

En supposant que cette torpille 
monstre se rende jusqu’à la lune, 
comment, diable, le saurons-nous ? 
“C’est très simple, répond le savant 
homme qu’est M. Goddard, la course 
du projectile sera suivie par des téles­
copes géants. Au moment où il entrera 
en contact avec la lune, une flamme 
pourra être distinguée par les astrono­
mes qui suivent tous les phénomènes 
qui surviennent à la surface de cette 
planète.”

Et qu’adviendra-t-il de la tor-

d’un bonhomme qui reviendrait, en 
excellente santé, d’un voyage dans la 
LUNE ?

—O

L’ARGOT AMERICAIN

Ces braves Américains qui nous 
tiennent pour des métis et s’en vont 
répétant, à l’exemple des ignorantins 
de l’Ontario, que nous parlons un vul­
gaire patois, incompréhensible pour 
un Européen, ne sont pas compris des 
Anglais! Voyez-vous cela? Pour que 
les 1,500 hommes d’affaires améri­
cains qui doivent se réunir en congrès 
à Londres cet été avec leurs collègues 
anglais puissent se comprendre, le 
“Daily Mail” publie de ce temps-ci, 
tous les soirs, une liste de termes an­
glais avec en regard leurs équivalents 
américains. En voici un exemple:

TERMES 
ANGLAIS

Dust bin, 
Chest of drawers. 
Parafin, 
Biscuit, 
Friendly society
Tramcar, 
Face cloth. 
Methylated spirits, 
Waistcoat, 
Tin, 
Petrol.

EQUIVALENTS 
AMERICAINS

Ash can, 
Bureau. 
Coal oil, 
Cracker,
Fraternal order, 
Trolley car. 
Wash rag.
Wood alcohol, 
Vest, 
Can (noun), 
Gasoline.

Mieux que cela, une grande actrice 
anglaise, en tournée aux Etats-Unis, 
Gertrude Lawrence, incapable de com 
prendre.les Américains, s'est fait ac­
compagner par un interprète!

Que ces messieurs se moquent main­
tenant. de la langue que nous parlons!

-------o------

Tout ce qui doit quelque chose au 
caprice du moment passe comme un 
caprice. Ce que la mode fait, la mode 
le défait. Dans mille ans, on ne réim­
primera peut-être que les deux plus 
vieux livres de l’humanité, Homère et 
la Bible. —Renan.

pille ? Tout bien renseigné qu’il 
le savant n’ose tout de mê-soit, 

me 
tion 
que

pas répondre à cette ques- 
trop directe. Il conserve quel- 

décence. Quand nous sera-t-il
donné de serrer la pince, dans la rue,
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